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Famille marianiste

▌		Religieux	:	
Société	de	Marie	
(SM)

▌		Religieuses	:	
Filles	de	Marie	
Immaculée	(FMI)	

▌		Laïcs consacrés	:	
Alliance	mariale	
(AM)

▌	 Fraternités	:	
Communauté	de	
laïcs	marianistes	
(CLM)

Editorial

" Voici  le moment favorable,  
voici le jour du salut ! " 

Je	ne	peux	m'empêcher	d'être	surpris	d'événements	prévus		

ou	inattendus	de	ces	derniers	mois.	L’Église	célèbre	les		

50	ans	de	Vatican	II	et	l'année	de	la	Foi.	La	tenue	de	Diaconia	à	Lourdes	et	des	JMJ	à	Rio	

sont	des	exemples	de	vitalité	ecclésiale.	Nous	est	advenu	le	pape	François		

venu	« du bout du monde ».	Il	est	dans	la	ligne	du	concile	et	de	ses	prédécesseurs	

mais	il	prêche	surtout	par	sa	manière	d'être	et	de	vivre,	nous	rappelant	que	l’Église	n'est	pas	

faite	pour	elle-même	mais	pour	les	périphéries	de	notre	monde.

Mais	qu'est	notre	monde	?	La	violence	hurle	en	Syrie	et	dans	tout	le	proche	Orient,		

et	partout,	même	dans	une	ville	de	France	comme	Marseille.	La	société	est	confrontée		

à	des	questions	urgentes	et	profondes	qui	ont	mobilisé	nos	concitoyens	à	la	fois	par	des	

démarches	de	protestation	et	par	des	marques	d’amour	plus	grand	envers	les	personnes.	

Et	nous,	famille	marianiste,	en	mouvement	et	en	« mission permanente »	comme	disait	notre	

fondateur	?	Nous	sommes	interpellés	par	le	Christ,	par	l’Eglise	et	par	le	monde.		

Nous	sommes	situés	entre	deux	rassemblements	très	significatifs	:	Lourdes	2011	et	Lourdes	

2014.	Lourdes	2011	a	rassemblé	les	écoles	marianistes,	c’est-à-dire	2 500	personnes,	pour	

célébrer	ce	que	nous	sommes	« Hier, aujourd’hui et demain ».

Hier est la source.	Nos	fondateurs	:	le	bienheureux	Chaminade,	Mère	Adèle	de	

Trenquelléon,	Marie	Thérèse	de	Lamourous.	Et	avec	eux	une	pléiade	de	chrétiens	de	

diverses	conditions,	comme	le	voulait	le	fondateur,	beaucoup	restés	anonymes.		

Des	« Saints marianistes ».	Les	anciens	nous	ont	transmis	le	meilleur	de	ce	qu’ils	ont	reçu.	

Ainsi	l’explique	bien	un	auteur	du	Nouveau	Testament	:	« Quand l'Écriture rend témoignage 

aux anciens, c'est à cause de leur foi. Cette foule immense de témoins est là qui nous 

entoure »	(Lettre	aux	Hébreux	11	et	12).

Aujourd’hui est le temps de l’endurance.	Cette	année	n’a	pas	manqué	non	plus	

d’événements	significatifs.	Religieux,	religieuses	et	membres	de	

l’alliance	mariale	ont	vécu	ensemble	une	retraite	à	Saint	Gildas	de	

Rhuys	en	Bretagne. « Oui, il est bon, il est doux pour des frères de 

vivre ensemble et d'être unis ! »	(Ps	132,1)	Les	fraternités	marianistes	

ont	vécu	les	Estivales	à	l’abbaye	d’Orval.	Les	jeunes	de	la	famille	

marianiste	sont	allés	s’abreuver	à	Valencia	(Espagne)	à	la	source	du	

jeune	Faustino.	Et	du	18	au	21	juillet	s’est	tenue	à	Madrid		

la	5e	rencontre	européenne	des	fraternités	marianistes.	

Oui,	nous	avançons	dans	la	foi,	cette	foi	si	importante	pour	nos	

fondateurs.	Un	grand	texte	sur	la	Foi	nous	vient	par	les	papes	Benoît	

et	François.	

Et que sera demain ?	Il	sera	fait	de	ce	que,	avec	la	grâce	de	Dieu,	nous	faisons	

aujourd’hui.	Et	en	plus	l’imprévu,	le	sourire	de	Dieu.	

"  Quelle est, d’après vous, la plus belle période de l’histoire ? –  

Celle que nous vivons. "
P.	Robert	Babel,	sm
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Histoire de la famille marianiste

Les		frères	marianistes		
(Société	de	Marie)		
et	la	sécularisation	
(fin	XIXe	-	début	XXe	siècles)	

Une historienne française 

spécialiste de la laïcité et 

de l'anticléricalisme à la fin du XIXe siècle et 

au début du XXe siècle, Jacqueline Lalouette 

décrit cette période difficile, véritable guerre 

entre les congrégations religieuses et la société 

française comme " une lutte à outrance ".

" Les lois de 1901 et de 1904 ne sont que les 

dernières mesures d’un ensemble législatif et 

réglementaire important, ouvert en 1879-1880.1 "

Les arguments avancés pour la spoliation des 

Congrégations sont : 

-  l’existence illégale des congrégations masculines 

non autorisées… qui obéissaient à un chef 

étranger, le pape,

-  les colossales fortunes mobilières et 

immobilières acquises grâce à la mainmorte 

et grâce à toutes sortes de procédés louches,

-  l’existence des vœux et un mode de vie 

particulier faisant des congréganistes " des 

êtres asociaux et nuisibles,2 " 

-  l’aliénation de la liberté, le refus des valeurs 

qui fondent la société : famille, patrie, liberté.  

-  autre reproche : le cosmopolitisme des 

Supérieurs.

Victor Cousin, philosophe et homme politique 

français (1792-1867), en outre, avait déploré 

l’existence de deux jeunesses " séparées l’une 

de l’autre dès l’enfance, imprégnées de bonne 

heure de principes opposés et un jour peut-

être ennemies.3 "  

1	-		Les congrégations religieuses et la société française 
d’un siècle à l’autre,	Actes	du	colloque	des	17-18	
octobre	2003,	Maison	de	la	chimie,	Paris,	Editions	don	
Bosco	p	38

2	-	Ib	p	39
3	-	Ib	p	51

Les principaux instituts visés étaient : les Frères 

des Ecoles chrétiennes, les Frères Maristes, 

les Frères de Ploërmel, de St Gabriel, du Sacré 

cœur, de la Sainte Famille, les Marianistes et 

les Clercs de St Viateur.  

La situation de la Société de Marie :

•  le 2 avril 1903, à la requête du ministère 

public, la première Chambre du Tribunal de la 

Seine nommait le sieur Duez " administrateur 

séquestre et liquidateur judiciaire " de tous 

les biens détenus par la Société de Marie de 

France ;

•  le 17 avril, le Supérieur Général fit opposition 

au jugement… déclarant que si une 

liquidation devait se faire, ce devait être par 

ses soins et conformément à ses statuts 4 

(Apôtre de Marie n°12 du 15 avril 1906, p 355) ;

•  une décision de la Cour de Cassation de 

Paris en date du 6 décembre 1905, rejette 

définitivement ces prétentions de la Société 

de Marie. 

En conséquence, les événements se 

précipitèrent, provoquant un bouleversement 

dans la Société de Marie. Les statistiques, 

trouvées dans des feuillets détenus dans  

les archives de l’Administration provinciale, 

sont parlantes. 

Pour la Province de Paris (1902-1903) 

32 communautés, 373 frères et novices,5   

en 1906, pour la même province, on compte  

13 communautés et 131 frères.

Cela se passe de commentaires !

4	-	Apôtre	de	Marie,	n°9	du	15	janvier	1906,	p	271
5	-		De	" Toutes les provinces "	1901-1903	feuillets	manuscrits	

de	l’Administration	provinciale	de	Paris.
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Que s’est-il passé sur le terrain ?

•  A Saint Remy (Haute-Saône), lors de la dernière réunion 

des Anciens, avant expulsion, une première surprise 

attend ceux-ci : " Les vieux professeurs sont pour la 

plupart pourvus de barbes et de moustaches touffues. 

On les reconnaît à peine. Le père Vertz lui-même a 

quitté la ‘roubache’, il est vêtu d’un élégant complet, 

coiffé d’un chapeau dernier cri ; et dans sa moustache 

noire, toute neuve, il passe en riant, un gentil peigne 

d’écail, qui lui vient de quelque antique razzia. D’autres 

professeurs n’ont rien changé à leur costume.6 "

•  L’expulsion s’en prend aux personnes : en 1898, le frère 

Arnold François est expulsé de sa retraite de Ris et est 

placé comme malade à Brévannes dans un hospice, 

par un bulletin d’entrée émanant de l’Administration 

Générale de l’Assistance Publique à Paris au nom de la 

République Française, Liberté-Egalité-Fraternité, Paris, 

4 novembre 1903.7

6	-	Livret	21	du	5	juillet	1903,	E.	Bergeret	p	4
7	-		D’après	l’Apôtre	de	Marie	n°	5	janvier-février	1905	p	173

•  A Réalmont, Mr Duez, liquidateur judiciaire, vient 

de faire vendre à la barre du tribunal civil d’Albi les 

immeubles situés à Réalmont. C’était la troisième 

tentative. L’immeuble avait été mis à prix 30 000 francs, 

sans acquéreur, puis en juillet à 7 500 francs, sans 

acquéreurs, puis le 24 octobre à 1 000 francs, sans 

acheteur, pour un immeuble qui valait plus de 100 000 

francs. Maître Rigaud devient possesseur pour 1 020 

francs, mais le tribunal de la Seine taxe le liquidateur 

Duez pour cette vente à 6 500 francs.8   

•  D’autres bâtiments sont vendus dans de semblables 

conditions : Bourogne, Brusque, Beaumont, Stanislas 

de Paris et Sainte-Marie de Monceau, Saint-Claude, 

Belfort, Faverney. Nous avons eu la consolation de voir 

les acquéreurs maintenir des œuvres chrétiennes mais 

ce ne fut pas toujours le cas : l’orphelinat de Merle est 

occupé par l’administration préfectorale, le pensionnat 

de Salins devint l’Ecole Voltaire. 

Ces événements, dont nous venons de citer quelques 

exemples, suscitèrent d’une part bien des initiatives 

audacieuses pour continuer l’œuvre d’enseignement, 

révélèrent l’héroïsme de certains frères, et provoquèrent 

une redistribution de la carte des Etablissements scolaires 

de la Société de Marie, pour le jour où la mission pourrait 

reprendre dans la sérénité. 

Louis	Thabourey, sm

8	-		D’après	Apôtre	de	Marie	n°	19	de	novembre	1906	p	276

“   Pour la Province de Paris (1902-1903)

32 communautés,  

373 frères et novices,  

en 1906, pour la même province,  

on compte  

13 communautés et 131 frères. „

	Saint	Remy	-	Haute-Saône	
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 La Société de Marie  

Les	 marianistes	 sont	 présents	 au	 Congo	 Brazzaville	

depuis	 1946.	 Deux	 communautés	 animent	 les	 œuvres	

sur	Brazzaville	et	une	à	Voka	dans	le	diocèse	de	Kinkala	

(Région	du	Pool).

Dès	 leur	 arrivée,	 les	 religieux	 marianistes	 se	 consacrent	 à	

l'apostolat	dans	l'éducation,	tout	d'abord	dans	la	formation	des	

instituteurs	puis	dans	l'enseignement	primaire	et	secondaire	

au	collège	Chaminade	qu'ils	dirigent	jusqu'en	1965.

Les	 marianistes	 connaissent	 les	 vicissitudes	 de	

l'histoire	 congolaise	 marquée	 par	 des	 heures	 sombres  :	

nationalisation	de	l'enseignement	catholique	à	Brazzaville	

en	1965	et	départ	du	grand	collège	Chaminade.	Guerres	

civiles	en	1993,	1997,	1998,	1999	à	Brazzaville.	Ces	temps	

de	crises	n'ont	cependant	pas	empêchés	les	marianistes	

de	rester	présents	et	de	servir	la	population.

Quatorze	 frères	 congolais	 et	 deux	 frères	 français	 sont	

aujourd'hui	présents	au	Congo	Brazzaville.	L'éducation	de	

la	jeunesse,	l'apostolat	paroissial,	la	formation	agricole,	la	

santé	 représentent	 les	principaux	champs	missionnaires	

des	marianistes		au	Congo	Brazzaville.

Les établissements scolaires

■	 Fondé	 en	 1993	

par	 les	 religieux	

marianistes	 congo-

lais	 à	 Brazzaville,	

le	 groupe	 scolaire	

Sainte	Rita	accueille	

des	 enfants	 et	 des	

jeunes	 des	 classes	

maternelles	 aux	

classes	 terminales	

(1 150	élèves	répartis	

sur	plusieurs	sites).	

■	Situé	à	120	Km	de	Brazzaville	dans	la	Région	du	Pool,	

sud	du	Congo,	le	collège	Chaminade	a	ouvert	ses	portes	

en	2009	à	Voka.	Le	collège	accueille	80	élèves	de	la	6ème	

à	 la	3ème	et	 le	projet	de	construction	d'un	 internat	est	en	

cours.

Les œuvres non éducatives

■	Depuis	quarante	ans,	la	ferme	de	Voka	(élevage	porcin,	

bovin,	caprin,	volaille,	lapin)	associe	dans	un	vrai	partenariat	

les	autorités	locales	et	les	éleveurs	de	la	région,	avec	un	

souci	de	rentabilité	et	de	formation.	

La	communauté	de	Voka	rassemble	cinq	frères	investis	à	

la	ferme,	au	collège	et	au	prénoviciat.	

■	 La	 menuiserie	 de	 M'Pila	 accueille	 quelques	 ouvriers,	

des	apprentis	et	produit	meubles,	charpentes,	huisseries,	

bancs,	 chaises	 et	 bureaux	 scolaires	 pour	 équiper	 les	

établissements	écoles,	collèges	et	lycées.

La	communauté	de	M'Pila	proche	du	Beach,	port	frontalier	

entre	Brazzaville	et	Kinshasa,	héberge	six	frères.	

Les	mariani	stes		
au	Congo…

Collège Ste Rita à Brazzaville

Ferme et communauté  
de Voka

Menuiserie de M'Pila
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■	 Le	 centre	 de	 santé	 Tata	 René	 (Père	 René)	 est	 un	 dispensaire	 situé	 dans	 le	 quartier	

populaire	 de	 Moukondo	 à	 Brazzaville.	 Ce	 centre	 offre	 à	 la	 population	 la	 possibilité	 de	

recevoir	 des	 soins	 pour	 un	 prix	 modique  :	 futures	 mamans	 pour	 les	 visites	 prénatales,	

vaccinations,	 formation	 à	 l'hygiène,	 prévention	 et	 le	 dépistage	 des	 MST	 (maladies	

sexuellement	transmissibles),	 traitement	des	patients	atteints	de	crise	de	paludisme.	De	

600	à	800	personnes	selon	les	périodes	de	l'année	viennent	en	consultation	au	centre.

L'équipe	 du	 dispensaire	 comprend	 des	 infirmiers,	 un	 laborantin,	 un	 médecin,	 une	 sage	

femme.

La	communauté	de	Moukondo	rassemble	cinq	frères.	

 Les Communautés laïques marianistes 

A l’heure de l’implantation…

L’implantation	de	la	Famille	marianiste	au	Congo-Kinshasa	remonte	vers	les	

années	97-98	par	des	religieux	marianistes.

Dans	un	pays	où	60%	de	la	population	est	chrétienne,	la	Famille	marianiste	

y	 trouve	un	 terrain	pour	annoncer	 la	Parole	de	Dieu.	Parmi	 les	adeptes	 les	

jeunes	 constituent	 une	 part	 importante.	 Pour	 parler	 de	 famille,	 l’unique	

branche	de	religieux	ne	suffisait	pas.	Le	terme	" famille " selon	la	pensée	du	

Père	Chaminade	repose	sur	l’air	de	famille	que	partagent	les	quatre	branches.	

Au	Congo,	nous	avons	trois	branches	:	la	SM,	l’Alliance	Mariale	et	les	CLM.	

Les Activités de CLM/RDC

Nos	communautés	sont	de	véritables	foyers	de	foi	où	tous	les	membres	se	

rassemblent	pour	écouter	et	approfondir	 la	Parole	de	Dieu.	Cette	année,	en	

union	avec	le	Magistère,	nous	avons	médité	sur	la	Foi.	Toutes	nos	rencontres	

ont	 été	une	expérience	de	 foi	 vécue	ensemble	dans	 la	prière	 et	 le	partage.	

Au	 programme	 des	 activités,	 nous	 organisons	 des	 récollections,	 moment	

par	excellence	où	nous	rencontrons	 le	Seigneur	par	 l’écoute	de	 la	Parole,	 la	

célébration	 de	 l’Eucharistie.	 Les	 pèlerinages	 organisés	 dans	 nos	 paroisses	

auxquels	 les	 CLM	 participent	 sont	 également	 des	 moments	 d’insertion	

ecclésiale	 et	 d’expérience	 personnelle	 comme	 exercice	 d’ascèse	 pour	 se	

purifier.	

Centre de santé Tata René 

Matinée d’étude des responsables  
des jeunes de différentes communautés

Recollection et moment de méditation

Les fêtes mariales se célèbrent avec joie

Les jeunes de Brazzaville l’équipe de responsables

Communauté de Moukondo
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 L’Alliance Mariale 

L’Alliance	Mariale	est	présente	dans	les	deux	pays,	officiellement	depuis	2007,	date	à	laquelle	des	femmes	se	sont	engagées	

par	des	vœux	temporaires.

A Brazzaville,	les	prêtres	et	frères	marianistes	qui	sont	arrivés	les	premiers	annonçaient	la	Parole	de	Dieu	et	cherchaient	

à	répandre	le	charisme	légué	par	le	Bienheureux	Chaminade.	Ils	mirent	sur	pied	des	Communautés	Laïques	Marianistes.	

Après	des	années,	les	premières	vocations	à	la	vie	religieuse	marianiste	virent	le	jour	et,	plus	tard,	des	femmes	manifestèrent	

le	désir	de	devenir	laïques	consacrées,	membres	de	l’Alliance	Mariale.	C’est	ainsi	que	Marie	et	Joséphine	ont	émis	leurs	

premiers	vœux	en	2007.

De	l’autre	côté	du	fleuve,	à Kinshasa,	le	développement	s’est	fait	de	manière	identique	et	les	premiers	engagements	aussi :	

Geneviève	et	Adrienne	sont	professes	temporaires	en	RDC.	

Christiane Barbaux,	Alliance	Mariale

La pastorale et l’action sociale des CLM

Les	 CLM	 du	 Congo	 sont	 depuis	 un	 certain	 temps	

engagées	 dans	 la	 pastorale	 d’ensemble	 au	 sein	 de	

l’Eglise	 locale.	C’est	aussi	pour	nous	 l’unique	moyen	

de	vivre	le	style	marial	d’Eglise.	Marie,	notre	mère	est	

le	modèle	par	excellence	qui	nous	inspire	pour	réaliser	

sa	 mission,	 celle	 de	 donner	 Jésus	 au	 monde.	 Nous	

nous	occupons	des	enfants	en	difficulté	de	scolarité.	

Ce	travail	d’éducation	comme	moyen	pour	chasser	la	

pauvreté	 intellectuelle	qui	caractérise	notre	pays,	est	

pratiqué	par	nos	membres.	150	enfants	en	retard	de	

scolarité	sont	pris	en	charge	par	nos	braves	membres	

des	CLM.	Et	36	enfants	orphelins	en	 rupture	sociale	

sont	 aussi	 encadrés	 par	 nos	 CLM.	 La	 catéchèse	

pour	enfants	de	9	à	12	ans,	qui	se	préparent	pour	le	

baptême,	se	fait	par	nos	membres	dans	nos	différentes	

paroisses.	Nous	paroissiens,	nous	nous	insérons	dans	

la	pastorale	ecclésiale.

La Mission

"  Tous missionnaires…  " aimait	 nous	 répéter	 le	

Père	 Chaminade.	 Un	 jeune	 de	 Congo	 Kinshasa	 a	

commencé	 un	 groupe	 au	 Cameroun	 de	 JFM…	 Lors	

de	mon	voyage	au	Cameroun	au	congrès	panafricain	

des	 laïcs,	 j’ai	 installé	 le	 groupe	 et	 pu	 recevoir	 des	

mains	de	l’archevêque	de	Yaoundé	l’approbation.	Les	

CLM	commencent	une	activité	sans	la	présence	des	

religieux	;	c’est	" chaminadien ",	bravo	!

A	 Brazzaville,	 nous	 avons	 également	 une	 présence	

de	nos	communautés	qui	participe	aux	activités	de	la	

Famille.	Nous	 leur	avons	également	 rendu	visite	 l’an	

dernier.	 Les	 jeunes	 y	 sont	 nombreux.	 Aux	 récentes	

journées	 mondiales	 des	 jeunes,	 nous	 avons	 envoyé	

quelques	jeunes	pour	y	prendre	part.

Ernest Kasongo,	responsable	CLM	pour	l'Afrique

L’action sociale des CLM 150 enfants 
bénéficient de l’encadrement scolaire dans 
les locaux offerts par les Pères Salésiens

M. Salumu (CLM), M.Ernest (responsable de CLM)  
Mme Philomène (CLM), Frère Christophe (SM)
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Retraite		des	consacrés		
de	la	famille	marianiste	
de	France

	A	la	fin	juillet	se	sont	réunis	à	l’Abbaye	de	Saint-Gildas	

de	Rhuys	(Morbihan)	une	cinquantaine	de	membres	

consacrés	de	la	famille	marianiste	:	religieuses,	religieux	et	

laïques	consacrées	de	l’Alliance	Mariale,	pour	une	retraite	

commune.

Le	bel	environnement	de	la	Maison	d’accueil,	toute	proche	de	l’océan,	invitait	à	la	

contemplation	et	au	ressourcement,	en	cultivant	le	silence	de	l’intériorité.		

Le	spectacle	si	varié	de	la	mer	n’est-il	pas	riche	de	symboles	pour	notre	vie	spirituelle ?

Dès	le	matin	chacun	venait	se	tenir	en	présence	du	Seigneur	et	la	liturgie	rythmait	les	

journées :	les	participants	se	retrouvaient	à	la	chapelle	pour	les	offices	de	Laudes,	

des	Vêpres	et	de	l’Eucharistie,	faisant	monter	vers	Dieu	une	louange	fervente…	et	

polyphonique !	L’office	des	Complies	clôturait	la	journée,	amenant	à	la	paix	de	la	nuit.	

Ces	différents	offices	étaient	préparés	et	animés	à	tour	de	rôle	par	des	retraitants.

L’enseignement	donné	deux	fois	par	jour	par	un	franciscain,	le	Père	Hubaut,	reprenait	des	

axes	fondamentaux	de	la	vie	chrétienne	pour	éclairer	notre	chemin	dans	une	attitude	de	

confiance	et	de	disponibilité	à	l’Esprit	Saint.

La	démarche	de	conversion	personnelle	à	laquelle	chacun	était	invité	a	

culminé	dans	une	belle	célébration	de	la	Réconciliation.	Lors	de	la	Messe	de	

clôture	ont	eu	lieu	les	renouvellements	des	vœux	temporaires	d’une	religieuse,	

Sœur	Nathalie,	et	d’une	laïque	consacrée,	Marie-Béatrice.	Tous	les	profès	et	

professes	définitifs	ont	aussi	réitéré	leurs	engagements	à	la	suite	de	Jésus,	

pauvre,	chaste	et	obéissant.	

Une	telle	retraite	des	" trois branches de consacrés "	de	la	famille	marianiste	

a	déjà	été	organisée	plusieurs	fois ;	c’est	toujours	une	expérience	de	vie	

fraternelle	et	de	communion	spirituelle	qui	renforce	nos	liens.	Chacune,	

chacun,	selon	sa	vocation	propre,	est	ainsi	fortifié	et	renouvelé	dans	sa	vie	de	

consacré(e)	en	alliance	avec	la	Vierge	Marie	et	à	son	service	pour	la	mission.

Marie-Laure Jean	-	Alliance	Mariale
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" Ce camp JFM était juste fantastique ! Il nous a permis de rencontrer plein de personnes 
géniales qui partageaient notre foi. Nous avons découvert Faustino, ce jeune qui 
a tant aimé Marie et nous avons rencontré le Père Salaverri son accompagnateur. 
C'était vraiment impressionnant et beau. Tout au long de ce camp, j'ai reçu beaucoup 
de force du Seigneur, notamment lors de la marche sous 40°C avec le rythme du frère 
Robert. "

" Je suis très heureux d'avoir participé aux JFM cette année, c'était une expérience extraordinaire.  

Ce voyage m'a permis de rencontrer beaucoup de jeunes très sympas. J'ai pu prier plus que chez moi  

et faire un engagement JFM, que je vais essayer de tenir pendant un an. 

J'ai pu renforcer mon espagnol en parlant avec les gens du pays, visiter un peu l'Espagne.

Les sœurs et frères marianistes sont à l'écoute de chaque jeune et créent une bonne ambiance.  

J'ai vraiment apprécié cette semaine. Merci à tous ! Merci Marie ! "

" Durant cette semaine, nous avons pu faire des rencontres extraordinaires comme  
par exemple avec le père Salaverri. Mais aussi avec des jeunes venus de toute la France.  

Nous avons découvert la prière avec les frères, les sœurs, et cela nous a apporté quelque 
chose en nous. Une vraie amitié est née entre certains jeunes et malgré  

les distances, nous continuerons à rester en contact et à échanger. " 

" Ce que nous avons vécu aux JFM, est quelque chose d’unique. Plongés au cœur d’une 
semaine rythmée par les offices, les ateliers, les temps de partage, les temps de désert,  
les activités et les randonnées, nous avons pu, avec d’autres jeunes partager et faire 
grandir notre foi. Nous avons été responsabilisés en temps que chrétiens. Qu’est ce que  
je peux faire chez moi ? Dans mon aumônerie ? Dans ma paroisse ?
C’était une semaine de découverte aussi, sur les pas de Faustino (1946-1963) : dans 
le collège où il a été élève, dans l’église où il a été baptisé... J’ai découvert un jeune 
de mon âge, ambitieux dans ses désirs, ayant le souci des autres, avec une foi 
débordante, qui avait entendu l’appel du Seigneur à devenir religieux marianiste. 
Il est mort très jeune à cause  d’une maladie incurable. Comment il y a 50 ans,  
un jeune futur religieux marianiste a-t-il pu disparaître ?
Nous avons réfléchi sur différents thèmes : la prière, le silence, Marie, les vocations, etc.
Mes plus beaux souvenirs : après la dernière messe et la photo de groupe, tout le monde 

était rassemblé avec des instruments pour continuer la louange en 
improvisant différents chants ! Un moment de partage intense !  
Puis la veillée d’adoration réconciliation a aussi été un moment 
fort… Je suis ressorti grandi de cette expérience, avec de nombreuses 
nouvelles connaissances partout en France  
Vous êtes invités à nous rejoindre l’an prochain ! "

Témoignages	de	Béline,	Constantin,	Grégoire	et	Gauthier

Faustino

Père Salaverri

JFM	à		Valence	
Douze jeunes (collégiens et lycéens) de Sucy-en Brie  

ont participé au rassemblement  JFM à Valence  

17 au 25 août 2013
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Chemin de Croix St-Walfroy

Abbaye d'Orval

Estivales	à		l’abbaye		
d’Orval

17	au	21	août	2013

55	membres	des	fraternités,	5	enfants	(entre	1	et	5	ans)	

ainsi	que	quelques	religieux	et	religieuses	marianistes	

se	sont	retrouvés	pendant	5	jours	à	l’abbaye	d’Orval	

(Belgique)	pour	les	traditionnelles	" Estivales ",	temps	de	

ressourcement	des	Fraternités	marianistes.	Ensemble,	ils	

ont	pu	partager	la	vie	de	prière	des	moines	cisterciens	

(Messe,	Laudes	et	Vêpres),	se	nourrir	des	exposés	des	

intervenants	:	de	Frère	Bernard	qui	a	invité	à	goûter	

la	poésie	des	psaumes,	de	Béatrice	qui	a	appelé	à	se	

demander	" Comment	va	notre	foi "	et	du	Père	Muller	qui	

a	proposé	une	réflexion	sur	la	mission	dans	notre	temps.

Cette	escapade	en	Belgique	a	également	permis	de	

découvrir	l’histoire	mouvementée	de	l’abbaye	d’Orval	

(des	ruines	des	précédentes	abbayes	subsistent)	et	de	

se	rendre	sur	les	lieux	proches	de	l’abbaye	(très	belle	

basilique	gothique	de	Notre-Dame	d’Avioth,	chemin	de	

croix	sur	le	lieu	de	l’ermitage	St	Walfroy).	

Une	grande	place	a	été	également	faite	à	la	

consécration-alliance	avec	Marie	avec	des	témoignages,	

des	temps	de	réflexion	en	petits	groupes	sur	la	définition		

du	charisme	marianiste	(définition	donnée	par	le	

Père	André	Fétis	lors	des	Assises	marianistes)	et	un	

partage	sur	la	proposition :	" Proposer plus largement 

la consécration-alliance avec Marie, lui redonner 

son importance en la présentant non comme un 

aboutissement, mais comme un commencement ".

Le	rythme	posé	de	cette	rencontre	a	aussi	permis	aux	

Estivaliers	de	prendre	le	temps	de	se	connaître	et	de	

partager.

http://estivales2013.canalblog.com
Anne Jaffré

http://estivales2013.canalblog.com
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Les	jeunes		du	diocèse	d’Agen	
aux	JMJ

Comme	vous	le	savez	certainement,	des	millions	de	jeunes	se	sont	mobilisés	

cet	été	même	pour	participer	aux	Journées	Mondiales	de	la	Jeunesse.	Ainsi,	

un	groupe	de	25	jeunes	du	Lot-et-Garonne	est	parti	explorer	le	Brésil	à	la	

rencontre	de	Sa	Sainteté	le	Pape	François	!

Nous	nous	sommes	envolés	le	11	juillet	2013	et	sommes	revenus,	la	tête	

chargée	de	souvenirs,	le	31	juillet	dernier.	Cette	expérience	fut	unique.		

Pour	certains	d'entre	nous	première	en	avion,	pour	d'autres	une	première		

sur	le	continent	mais	pour	tous,	première	rencontre	avec	le	Pape	François	!

Notre	pèlerinage	s'est	articulé	en	deux	parties	:	la	semaine	missionnaire	à	

Campinas	situé	à	2h30	de	Saõ	Paulo	et	les	JMJ	à	Rio	de	Janeiro.	

Pour	vous	y	rendre,	armez-vous	de	patience	et	après	14h	d'avion	via	

Amsterdam	ainsi	que	5h	de	jetlag	vous	serez	le	plus	heureux	des	pèlerins	!

A	l'aéroport	de	Saõ	Paulo,	nous	avons	été	accueillis	par	Sœur	Denise	Pollon	

que	certains	d'entre	nous	connaissions	déjà	de	par	son	séjour	d'un	an	en	

France	à	Agen,	berceau	des	sœurs	marianistes.	

Là-bas,	nous	avons	d'abord	passé	deux	jours	dans	l'ancienne	résidence	des	soeurs	où	nous	avons	

pu	prendre	contact	avec	le	sol	brésilien,	ses	habitants,	son	mode	de	vie.	Nous	avons	assisté	à	

notre	première	messe	" à	la	brésilienne "	avec	le	père	Nelson	qui	nous	a	fortement	marqué	par	son	

engouement	vis-à-vis	de	la	" juventud " !	Le	dimanche	après-midi	nous	avons	aménagé	au	centre	

marianiste	Cana	avec	les	5	sœurs	qui	y	habitent.	C'est	alors	que	" notre	mission "	a	commencé :	

nous	devions	repeindre	l'église	de	la	" favela "	située	à	300	mètres	de	la	communauté.	Nous	avons	

pu	jouer	avec	les	enfants	du	quartier,	visiter	quelques	personnes	âgées	ainsi	qu'une	association	qui	

accueille	les	enfants	des	prostituées.	Tous	les	soirs,	le	père	Alexandre	Missio	nous	avait	organisé	

des	soirées	de	" louanges "	avec	les	jeunes	d'une	des	paroisses	de	Campinas :	" Somos uma 

paróquia jovem " !	La	ferveur	des	jeunes	d'Amérique	latine	est	bien	différente	de	celle	des	français !	

Tout	est	décuplé,	amplifié,	les	jeunes	dansent	dans	les	églises	pour	louer	le	Seigneur !

A	Rio,	le	matin	nous	avions	des	catéchèses	présidées	par	différents	évêques	

francophones	et	l'après-midi	était	consacrée	au	festival	de	la	jeunesse !	

Sous	une	pluie	battante,	nous	avons	rencontré	Sa	Sainteté	le	Pape	François !	

Une	multitude	de	jeunes	l'acclamait !	Il	nous	a	donné	un	élan	missionnaire !	

" Allez et de toutes les nations faites des disciples ! "	Voir	des	millions	de	jeunes	

venus	des	quatre	coins	du	monde,	faisant	abstraction	de	leurs	origines	socio-

culturelles,	des	contextes	politiques	et	économiques	de	leur	pays,	tous	unis	

pour	une	même	raison :	leur	foi	en	Christ	était	magique	et	réconfortant	pour	

l'avenir!

Nous	rentrons	en	France,	le	cœur	changé,	bouleversés	par	ce	que	nous	avons	

vu	et	entendu,	par	ce	que	nous	avons	vécu	!

Rendez-vous	à	Cracovie	2016 !	

Anne de Quillacq

Corcovado

Centre marianiste Cana
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Après	 le	 grand	 rassemblement	 de	 Lourdes	 en	 2011,	 les	 établissements	 scolaires	

1er degré	marianistes	de	France	ont	organisé	le	concours	des	Chaminadèles	le	10	avril	

2013	à	Sainte	Marie	d’Antony.	Ce	fut	une	journée	durant	laquelle	chaque	école	a	présenté		

des	élèves	de	niveaux	CP	à	CM2	pour	" s’affronter	amicalement "	sur	des	questions	

tirées	du	 jeu	des	 incollables.	 Il	 y	avait	aussi	des	questions	pour	mieux	connaître	 les	

marianistes.

L’objectif	était	de	montrer	aux	élèves,	comme	pour	le	rassemblement	de	Lourdes,	que	

nous	sommes	un	réseau	d’écoles	sous	tutelle	marianiste	et	sans	idées	de	compétition	

mais	plutôt	de	challenge,	montrer	que	nous	travaillons	tous	ensemble	(et	que	l’on	peut	

aussi	s’amuser).

De	novembre	à	janvier,	les	enfants	de	toutes	les	classes	se	sont	entraînés	avec	

leurs	enseignants	aux	incollables.

En	janvier,	tous	les	élèves	des	différentes	écoles	ont	répondu	à	un	questionnaire	

par	niveau	de	classe	afin	de	sélectionner	2	élèves	par	classe.

Pendant	2	mois,	les	élèves	sélectionnés	ont	été	entraînés	aux	incollables	et	aux	

questions	marianistes.

Au	mois	de	mars,	chaque	école	a	organisé	la	demi-finale,	où	tous	les	élèves	se	

sont	retrouvés	pour	encourager	les	enfants	sélectionnés.	Seulement	un	élève	

par	niveau	a	été	retenu	pour	participer	à	la	finale.

Le	10	avril,	 les	 sept	 écoles	marianistes	 se	 sont	 retrouvées	pour	concourir	 à	

Sainte	 Marie	 d’Antony	 avec	 comme	 supporters,	 enseignants,	 personnel	 de	

chaque	communauté	éducative,	parents	et	enfants.

Ce	fut	une	journée	festive	et	pleine	d’émotions.

Au	final,	c’est	l’école	Petit	Val	qui	a	remporté	la	coupe	des	" Chaminadèles ".

Nous	 pouvons	 dire	 bravo	 à	 tous	 les	 élèves	 des	 différentes	 écoles	 qui	 ont	

participé	à	ce	projet !

Concours		des		

" Chaminadèles "
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Les pèlerinages…

Le pèlerin (le	mot	pèlerin	vient	du		latin	" peregrinus "	

qui	signifie	" étranger ")	est	celui	qui	est	invité	à	

partir	ailleurs	(à	se	retrouver	étranger)	pour	aller	à	la	

rencontre	de	Dieu.	Abraham	a	été	le	premier,	appelé	

par	Dieu,	à	partir	en	pèlerinage	" Quitte ton pays, ta 

famille et la maison de ton père. Puis va dans le pays 

que je vais te montrer "	Gn	12,1.	Le	peuple	hébreu	

vivra	aussi	ce	retour	vers	la	terre	promise	(en	revenant	

d’Exode		et	lors	de	retour	d’exil	à	Babylone).

Le	peuple	juif	est	invité	à	se	rendre	en	pèlerinage	à	

Jérusalem	pour	la	célébration	de	trois	grandes	fêtes	

(fêtes	des	pains	sans	levain	(Pessah),	de	la	moisson	

(Chavouot	–	commémoration	du	don	de	la	torah),	des	

Cabanes	(Soukkot).	Jésus	lui-même	a	respecté	ces	

pèlerinages.

Les	premiers	pèlerinages	chrétiens	étaient	des	

voyages	de	dévotion,	de	retour	aux	sources	sur	

les	lieux	où	le	christianisme	avait	commencé	à	se	

développer	:	Jérusalem,	Rome	(reliques	de	Saint	

Pierre	et	Saint	Paul),	saint	Jacques	de	Compostelle	

(reliques	de	Saint	Jacques).	C’est	lorsque	l’empereur	

romain	Constantin	a,	par	l'édit	de	Milan	(313),	accordé	

la	liberté	de	culte	et	de	manifestation	de	leur	foi	aux	

chrétiens,	que	les	pèlerinages	devinrent	plus	fréquents	

et	organisés.

Dans	un	pèlerinage,	le	croyant	est	appelé	à		

se	détacher	de	la	vie	de	tous	les	jours,	à	partir	loin.		

Ce	détachement	du	quotidien	lui	demande		

un	cheminement	physique	et	spirituel.	Même	si	les	

moyens	de	transport	sont	plus	élaborés	qu’au	Moyen-	

Age,	les	pèlerins	sont	souvent	invités	à	effectuer		

tout	ou	partie	du	voyage	à	pied	(Pèlerinage	des	

étudiants	à	Chartres,	chemins	de	Saint	Jacques).		

La	marche	oblige	à	s’investir	tout	entier.	Les	privations	

et	renoncements	physiques	préparent	la	disposition	

intérieure,	spirituelle,	pour	la	rencontre.	
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Et	la	joie	de	la	rencontre	avec	Dieu	

justifie	toutes	les	difficultés	que	le	

pèlerin	va	vivre	sur	le	chemin.

Tout	pèlerinage	s’effectue	vers	un	

lieu	où	s’est	ancrée	la	foi	chrétienne.	

Le	pèlerin	ne	se	dirige	pas	vers	un	

mythe	mais	vers		un	endroit	où	se	

sont	passés	des	faits	précis	et	où	les	

traditions	de	prière	se	sont	transmises	

au	cours	des	années	voire	des	siècles.

Dans	le	sanctuaire,	le	pèlerin	doit	

prendre	le	temps	de	la	prière,	du	

silence,	de	l’écoute.	C’est	ce	temps	

qui	permet	de	raviver	la	foi,	d’appeler	la	grâce	

et	de	remercier.	C’est	un	temps	de	conversion.	Au	cours	de	son	pèlerinage,	le	pèlerin	

va	vivre	une	triple	rencontre	:	avec	lui-même,	avec	les	autres,	avec	Dieu.	Ce	temps	de	

ressourcement	doit	permettre	de	repartir.	

Le	pèlerinage	est	une	démarche	d’Eglise.	Le	pèlerinage	est	la	plupart	du	temps	effectué	

en	groupe,	et	même	s’il	est	effectué	seul,	il	porte	la	prière	de	l’église.	

La	religion	chrétienne	est	la	religion	du	chemin	:	depuis	la	tente	d’Abraham	jusqu’à	la	

Jérusalem	céleste	de	l’Apocalypse,	en	passant	par	des	chemins	difficiles.	L’Eglise	toute	

entière	est	elle-même	en	pèlerinage	vers	la	vie	éternelle	(qui	conduit	au	Père).	Elle	est	

une	église	du	chemin,	qui	peut	être	en	même	temps		toute	entière	donnée	au	monde	

et	aux	temps	nouveaux	si	chaque	chrétien	garde	la	disposition	d’esprit	du	pèlerin,	sa	

disponibilité,	son	attention	et	sa	générosité	et	accepte	d’être	guidé	par	l’Esprit.	

Anne Jaffré

Le Mont Saint Michel

Notre Dame du verdelais
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	Dates à retenir 

▌	 Journée mondiale de prière marianiste, 13	octobre	2013	-	nous	nous	tournerons	vers	la	chapelle	de	la	Vierge	

bombardée	(Nagasaki	-	Japon)	

▌	 Journée des fondateurs à Sucy-en-Brie, 12	janvier	2014

▌	 Pèlerinage de la famille marianiste à Lourdes,	4	au	9	août	2014	

 Les huit secrets du bonheur - Anselm Grun  Editions Salvador, 192 p, 12 €

Mais	que	peuvent	bien	être	les		"	Huit	secrets	du	bonheur	"	dont	Anselm	Grun,	moine	bénédictin	de	

l’abbaye	de	Munsterschwarzach	(Allemagne),	parle	dans	son	livre	?

La	plupart	des	philosophies	et	des	courants	de	pensée	ont	cherché	à	donner	des	pistes	pour	

atteindre	le	bonheur.	Les	voies	du	bonheur	se	trouvent	aussi	au	cœur	de	la	religion	chrétienne.	Cet	

ouvrage	donne	un	éclairage	sur	la	conception	biblique	du	bonheur	à	partir	du	texte	des	Béatitudes.

L’auteur	explore	ce	thème	du	bonheur	à	partir	des	huit	béatitudes	et	nous	dévoile	que	ce	que	nous	

demande	le	Christ	lors	du	sermon	sur	la	montagne	est	un	moyen	de	vivre	la	plénitude	de	l’amour	

de	Dieu	et	également	de	trouver	le	bonheur	sur	terre.	Pour	chaque	béatitude,	l’auteur	dresse	la	

situation	contemporaine	liée	au	contexte,	puis	examine	cette	situation	à	la	lumière	de	la	béatitude.	

Enfin	il	nous	montre	comment	appliquer	aujourd’hui	les	conseils	donnés	dans	cette	béatitude,	afin	

de	trouver	le	chemin	du	bonheur.	Son	analyse	et	ses	conseils	s’enrichissent	de	la	pensée	grecque,	

du	bouddhisme,	et	de	la	tradition	des	Pères	de	l’Eglise.

La	grâce	nous	est	donnée,	mais	nous	sommes	également	acteurs.	Le	bonheur	n’est	pas	une	

conséquence	de	notre	comportement,	il	est	l’expression	de	ce	comportement.	Ces	béatitudes	sont	

donc	présentées	comme	un	guide	de	conduite.	

Anne Jaffré

	La famille marianiste sur le net	

Au niveau mondial		http://www.marianist.org	:	le	site	de	la	famille	marianiste	(français,	anglais,	espagnol)

http://www.clm-mlc.org :	le	site	des	CLM	(français,	anglais,	espagnol)

En France																	http://www.marianistes.com : le	site	des	religieux	et	de	la	famille	marianiste	(avec	des	onglets	pour	les	autres	branches)

http://www.les-religieuses-marianistes.fr/ :	le	site	des	religieuses	marianistes	

http://www.jfm.marianistes.com :	les	jeunes	de	la	famille	marianiste	(JFM)

http://www.communautes-laiques-marianistes.com	

Et puis                      http://www.psaumes.info/ :	les	psaumes	du	dimanche	commentés	par	le	père	Babel	(SM)

 Haïti - un marianiste assassiné 
Le	25	avril	dernier,	notre	frère Richard Joyal,	de	la	Région	du	Canada,	a	été	assassiné	dans	la	rue	

à	Port-au-Prince,	alors	qu’il	faisait	les	dernières	démarches	pour	le	départ	des	Marianistes	d’Haïti,	

plongeant	la	Famille	Marianiste	dans	la	stupéfaction	et	la	tristesse.	Le	frère	Richard,	âgé	de	62	ans,	

avait	déjà	accompli	beaucoup	de	missions	importantes,	en	Inde	et	au	Québec	en	particulier.	Il	était	

encore	un	pilier	de	la	Région	du	Canada	par	ses	compétences,	son	enthousiasme	et	sa	joie	de	vivre.

Dans	cette	grande	épreuve	apparemment	absurde,	nos	frères	marianistes	du	Canada	ont	médité	sur	

la	Croix,	ont	rejoint	Marie,	la	Femme	de	l’Espérance	et	se	sont	renforcés	dans	leur	communion	avec	

tout	le	peuple	haïtien	et	dans	cette	conviction	plus	que	jamais	solide :	" Dieu	est	capable	de	tirer	du	

bien	à	partir	du	mal ".	" Si	le	grain	de	blé	tombé	en	terre	ne	meurt	pas,	il	reste	seul.	S’il	meurt,	il	porte	

du	fruit	en	abondance "	(Jn	12,	24).	Nous	prions	pour	que	la	mort	du	frère	Richard	porte	de	nombreux	

fruits	pour	Haïti.

Sœur Dominique Saunier à	partir	du	témoignage	des	Canadiens

http://www.marianist.org
http://www.clm-mlc.org
http://www.marianistes.com
http://www.les-religieuses-marianistes.fr/
http://www.jfm.marianistes.com
http://www.communautes-laiques-marianistes.com
http://www.psaumes.info/

